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DÉLÉGATION OÙ HAUT - COMMISSARIAT 


auprés de la Hevrouih, Le 29 Juiller 1937. 


RÉPUBLIQUE LIBANAISE 


Monsieur. 


J'ai l'honneur de vous faire parvenir Ci- 


joint. le brevet d'Officier d' Académie établi CE 


votre nom par M. Île Ministre de l'Education 
Mationale, 

En vous transmétianti les félicitations de 
M. le Haut-Commissaire pour cette distinction si 
méritée, jé vous prié de bien vouloir accepter 
également mes compliments personnels. 

Vemllez LEA DEL ES Monsieur. l' HÉSUTANECE de 


ma haute considération. 


Monsieur FARHOUKTY 


Inspecteur des Études Arabes 


+ 4 " 3 4 
FERA Collêge de l'a Sasnte- Famille 


à TRIFOLI 


RÉPUBLIQUE FRANÇAISE 


ue 


MINISTÈRE DE L’EpucariIon NATIONALE 


= : : Fa a : 
Clinmistre de À oucation Plalionale 


ArTrÉe : 


onsteuz Sakhouz y 


Français de la Sainte Farmnille à Tripoli Syrie) 


Officier d' Académie. 


iisthle 


E 
da 
| 
Jr specieur dez diudes crois E 


Jean av 


COLLEGE FRANÇAIS 
SEL 
SAINTE - FAMILLE 


TRIPOLI ALIEAFIF 


Cher Monsieur l'Inspecteur, 


Je viens d'apprendre que le Gouvernement Français 
vous a inscrit, dans la promotion de Juillet, parmi les nou- 
veaux < Officiers d' lLendémie +». 

Cette nouvelle qui m'a rempli de joie me m'a cépenr 
‘ani pas étonné: Une vié EeNLIérEé CONSACTÉE la Jeunesse 


Libanaise dans des Collèses Français, né vous donnait-elle 


pas un droit presque sacre à cette haute distinction. Je vous 


prié donc. cher Monsieur lInspecteur, d'acréer mes chaleu- 
reuses félicitations Dour l'honneur qui Vous à été accordé ai 
justement 

J'ai l'intention de vous faire remettre les Palmes 
\cadémiques pur Alonsieur le Délégué du Hant-Commissire 
‘ans Lit CÉTÉMONIE solennelle où les Elèves el les Frofesseurs 
du Collèce nina que vos nombreux amis, 8 associéront de 
tout cœur à votre Joie el à votre herté. 

fe ne veux pas clore ces quelques OÏS EAns VOUS 
CXpDTITMET, cher Monsieur l Inspecteur, un souhait quai mi ésl 
très cher: celui de voir bientôt In Médaille du Mérite (Laiba- 
nals voisinér gur voire poitrine avec les Palmes Lcadémiques 
Le Liban et la France se seront ainsi réunis pour reconnaitre 
les éminents Services QUE Wous aver rendus à la cause de ces 
deux Mations Sœurs 

Veuillez agréer, cher Monsieur l'Inspecteur, la mou- 
velle assurance de més sentiments les plus distingués et 
entièrement dévoués. 

Frère OCTAVE LAURENT 


ps: 
Ehreclenr 


Monsieur Joseph FAKHOURY 


Officier d'Académie 


M. Joseph Fakhoury, Inspecteur des Etudes Arabes an 
Collège des Frères de Tripoli vient d'être promu Officier 


d’' Académie, 


M. Joseph Fakhoury, qui dirige depuis 15 ans les 6- 
tudes arabes au Collège dé la Sainte-Famille à Tripoli “sl en 
: e | E 
outre l'auteur d'un remarquable QUVragE de grammaire arabe. 
Homme de Lettres, ses poésies ont été récemment recueillies 


cl publiées. 
Nous lui adressons nos sincères Éélicitations. 


Journal « LE JOUR 


Lans un entrefilet le Journal L'ORIENT adressait 
lui aussi ses léliciiations ä Monsieur Joseph Fakhoury el SOol- 


isnait les mérites exceptionnels du nouvel Officier d'Académie. 


COLLÈGE FRANÇAIS 
SAINTE - FAMILLE 


TRIPOLI Lim Ar) Tripoli, Le ? Août 1987, 


Monsieur |" Inspecteur, 


Je m'umis de tout cœur à tous vos amis, aux élèves 
anciens et actuels, pour me réjouir et vous féliciter de la 
distinction par laquelle le Gouvernement Français vient de 
reconnaître les signalés services que vous avez rendus à |la 
cause de l'enseionement et de la France. Vous êtes dans le 
Collère de Tripoli l'incarnation idéale de tout ce peuple li- 
banais. ai étroitement umi au nôtre par d' anciens el multiples 
hens matériels et moraux. 

La récompense qui vous ést accordée est bien fuble à 
côté de vos mérites et de votre dévouement ui ne connai 
tri faiblesses ni limites, Elle CET “lt MINE Le pape de celles 


que le temps ét l'éternité vous réservent. 


Agréez, Monsieur |’ Inspecteur, cétte trop faible txpres: 


mon dé mon affectueuse et respectueuse admiration. 


Frère MAURICE 


Sous - [Nrecieur 


ACADÉMIE SAINT - GEORGES 
Collège Français de la Sainte-Farmille 
TRIFPOLI - LIHAN fe hrove, FF Hamon, Le 6 Aoûe 157. 
Monsieur |’ Inspecteur, 


L'est avec un extréme plaisir que j'ai pris connais. 


Ss4nCcE de l'héureuse nouvelle VOUS CONCETNANL El parue dans 


les derniers Journaux. 

Le Gouvernement Français vous décerne le Mérite 
d'OMicier d'Académie, C'est un honneur pour vous, Monsieur 
Inspecteur, et aussi pour notre cher Collège de la Sainte. 
Famille. Je suis bien sûr que tous vos nombreux amis et toute 
celle Jeunesse à qui depuis de longues années vous révélez 
les secrets de la si riche Langne Arabe apprendront avéC 1016 
voire promotion { 

Depuis des années il m'est donné d'admirer votre 
AUOUT pour notre maison, Votre dévouement inlassable à notre 
ŒUVré éducatrice, voire application à développer la culture 
des Lettres Arabes et À maintenir ainsi la réputation de noire 
Etablissement ! Je ne puis qu'être reconnaissant au Couver- 
nement François d'avoir réconnu vos grands mérites | 

Je vous adresse donc, Monsieur l'Inspecteur, mes 
félicitations émues et sincères pour cette distncion & méritée ! 
J'aime ä CCOIrE que LOUIS AUTOTE l'avantage de VOIS la TE= 
mettre en séance publique dès les premiers mois de l’année 
scolaire, 

lous mes confrères me prient de joindre leurs plus 
cordiales félicitations aux miennes, ce que je fais bien volontiers. 
Veuillez arret, Monsieur l' Inspecteur, AVEC CES (él 
cations Les voeux pour que prochainement UE plus haute 
distinction viénné consacrer vos d0 années de dévonement ä 
l'apostolat de la sympathique léUREsSE libanaise. 

Bien cordialement. Frère FELIx 


Direcreur de l'Académie Soin GCevrges 


COLLÈGE DES FRÈRES 


HAIFA (Falesibne} 
Ye Haufer, à 


Cher Monsivur. 


Un entreület de l'Orient m'apprencd qu'enfin, les Pal. 
mes Académiques, ornent votre boutonmière. Je vous lite 
très chaleureusement de la distinction dont vous êtes l'objet 
Il y a longtemps, vous le savez, que je souhaitais vous voir 


décoré... mais... enfin: c'est venu! Je me joins à votre 


famille. au Collège et à vos mombreux amis, pour applaucdur 


Ta choix. 


Veuillez accepter mes salutations les meilleures. 


Frère IRÉXE 


h — 


Remise des Palmes Hcadémiques 
à Monsieur Joseph Fakhoury, Inspecteur des Etudes Arabes au 
Collège des Frères à Tripoli, le Thimanche 30 Janvier 1938. 


Le Collège Français de la Sainte-Famille est en fête. 
Le grand drapeau flotte Joyeusement sous les brises de ce 
dernier dimanche de Janvier. La salle des êtes s'est parée 
de sa toilette des grande Jours, 

Lis Académiciens ont révétu leurs INnSienes, Ils Gnt 
organisé en effet une séance à l'occasion de la remise des 
Falmes Académiques à Monsieur Joseph Fakhoury, Inspecteur 
des Etudes Arabes au Collège depuis de nombreuses années. 

4 10 h. 30, Monsieur le Comte du Paty de Clam, ac- 
compagnué du Cher Frère Directeur, de Monsieur Inspecteur 
d'Arabe, de MT. le Docteur Loth et d'autres invités de DIATCUE 
font leur entrée sous les vivats de la nombreuse assistance. 

iprès la Marseillaise » Et L°« Hymne Libanais », M. 
Georges Borgi, Président de l'Académie Saint-Georges, pro- 
nonça le beau discours qu on lira d'autre part et qui souleva 
uné tempête d'applaudissements, 

D'une voix bien timbrée, Monsieur le Docteur Lotfñ 
célébra en quelques mots du cœur les mérites éminents de 
celui qu'il appela son « Maître et Ami 

Aux harmonies d'un « Adagio »s de Beethoven et aux 
applaudissements nourris de tonte l'assistance, Monsieur le 
Lomiée du Fats de Clam épingla la décoration sur la poitrine 
du nouvel Üicier d'Académie. 


Lans un discours d'une riche envolée M. l' Inspecteur 
remercia les organisateurs de cette cérémonie et redit son 
attachement à l'œuvre de l'éducation et son amour envers 
la France magnanime. 

WMIM. Alphonse Arida et Georges Bor 
cérémonie par deux magniliques poèmes: « Laïssez-le s°en- 
volér s et « Le Drapeau » 


1 cléturérent ln 
| 


Permettez-nous, Monsieur l’ Inspecteur, de vous redire 
loutes nos plus cordiales félicitations. 
Farid RaArrE 


“ecrérre de L'Académie Suncbeorses 


Adrese du Président de l'Académie Saint-Georges 


Alonsieur l'Inspecteur, 


Je m'excuse d'abord de prendre le premier la parole 
dans cette solennité qui a pour but d'honcrer l'éminent 
Inspecteur des Etudes Arabes au Collège et le Directeur éclai. 
ré de l'Académie Libanaise de notre établissement. 

Une excuse à ma témérité m'est fournie par les véné- 
rables traditions de l'Académie Saint-Georges qui lui impo- 
sent d'honorer de sa présence et de ses bons offices toutes 
les manifestations du Collège. 

C'est avec un bonheur tout particulier qu'aujourd'hui 
elle veut joindre ses félicitations, Monsieur l'Inspecteur, à 
celles que Vols adreseeront vos nombreux amis œT qui Won 
monter vers vous dans cette langue aux richés métaphores ei 
aux sonorités incomparables. 

Et je me plais * | rappeler avec quelle ferveur les trom- 
petites de la renommée furent accueillies lorsque de leurs cent 
bouches elles portérent dans nos centres de villéciature la 
nouvelle de votre élévation au grade d'Officier d' Académie. 


Four toute notre Jeunesse El nes pour nos ainés, ce fut une 


explosion de joie et de gratitude, Et d'ailleurs quelle poitri- 
né $ OT Jamuals avec plus de mérites que la vôtre de ces 
Palmes \cadémiques ? Il serait fastidieux d'énumérer la longue 
litanié de vos réalisations. voire dévouement 4 la cause sacrte 
des belles - lettres dont nos modernes PAarvénus mé codteront 
jamais les suprèmes délicatesses et la valeur éminemment Ci 
nilisatrice! Mais laissons aux poules de votre her parler l'hon- 
neur de chanter vos mérites littéraires. Pour nous, qu'il nous 
su ltiee de rappele qu 1 | l'aube de VOlLrt vie FOolis avVICx STE LI 
dans l’œuvre de l'éducation de la Jeunesse un trés haut idéal 
pour lequel il était beau et grand de sacrifier son temps el 


sal peine \ider à l'éclosion des âmes lCUTES, euider LES HI 


— ] — 


mièrs pas de la raison naissante: éveiller aux clartés une 
intelligence en formation, en un mot faire dé l'enfant un 
homme, est-il mission plus généreuse? La noble ambition 
de servir, suivant l’ heureuse expression du jour, que d'autres 
cherchent à réaliser sur les champs multiples de l'existence, 
vous l'avez trouvée dans l'œuvre féconde et désintéressée de 
léducation ! Et c'est pourquoi VOLE VOUS Élrs CONSACTÉ Cn- 
uèrement à cette royale tâche! Aux meilleurs pionniers de 
la France immortelle, à ses MASSIONNAITES, VOUS portez depuis 
des lustres Le plus précieux ml le plus dévoué des concours | 
Lans ce Collèce Français de In Sainte-Famille, vous représen- 
lez une longue tradition d'honneur et de succès ! Son Pal- 
Marès qui s allonge régulièrement avec les années, corésvistre 
avec fierté les triomphes de vos candidats, aussi bien ceux 
du cours commercial que ceux du Baccalauréat Français ét 
du Baccalauréat Libanais. 

Pour reconnaitre la rrandeur dé votre dévouement le 
Crouvernement Français a bien voulu vous élever à la digni:- 
ii d'OMcier d' Académie. Qu'il en soit remercié ét vous TL - 
mé, Monsieur l'Inspecteur, asréez Îles félicitations les (plus 
cordiales et les plus chaleureuges qu'au CENT de LOUS VOS ArTi- 
lens je suis heureux de vous présenter. Nous formulons aussi 
le souhait que prochainement la République Libanaise 8° ho- 
nore elle-même en consacrant vos quarante années des dévoue- 
ment à la cause sacrée de l'éducation par une de ses plus 
rlortenuses CCCOMPRENSES . 

L'Académie Saint - Georges se permet d' exprimer le 
VŒu Que notre jeunesse puisse bénéficier longtemps de vos 
talents et de vos leçons, surtout de celle qui les vaut pent- 


être toutes, À savoir, lhéroïque hdélité à l'idéal 


Certes, nous connaissons les héros cornéliens qui, sut 


les bancs du collège, tant de fois, ont fait palpiter la flamme 
de notre jeunesse ardente! Nous savons qu'ils n'ont pas, 


grâce à Dieu, émigré de notre planète et que vivent toujours 


ceux qui ne craignent pas de tout sacrifier à une noble cause! 
Par delà la mort vivent un Guynemer, un Mermoz, un Bour- 
naze RE Fi toujours Vars VIVICEZ. magnitique colonel Moscardo, 
héroïque défenseur de F Alcazar dé Tolède! Vous vivrez 


ENCTLE, phalanges pressaies de ces jeunes aux noms étranges 


et qui sonnent ai ben: Jocistes, Jécistes, Jacistes et j'en passe! 


Un idéal de dévouement apostolique soulève Le rythme enfiëvré 
de vos poitrines!.…. Comme l’on comprend à votre contact ce 
moi de l'Eminent ambassadeur, Claudel: La jeunésse n'egl 
pas faite pour le plaisir, elle n'est pas faité pour 3" amuser, 
elle ést foute FOUT l'héroïsme |. 

Les combats que soutiennent nos aïnés, pionniers 
la restauration du monde, soni splendides d'audace et ils ont 
conquis Titre enthousiasmes! lus nous aussi. nous lutierons 
pour avoir raison de l'égoïsme, pour faire un monde meilleur! 
Nous luttons dépà ! = Mais DOUr Que los ambitions ne 8 élel- 
snent pas aprés avoir donné un éclat plus ou moins puissant, 
Tir avions besoin ce vVolre exemple, Monsieur l'Inspecteur, 
Nous avions besoin d'apprendre de vous qu'une belle vie est 
faite d’une inviolable hdélité à l'idéal entrevu au printemps 
de son cristence |... 

Merci pOur cette lecon de persévérance | Elle nous 
ACCOMpPAENETA dans la vie et surtout aux heures de lassitude, 
de découragement. Son souvenir multipliera nos efforts et nous 
vaudra d'être CES hommes dé Caraclère qui advial l'honneur 
ét la eloire de la Société et de la Fatrie ! 

GEORGES Honcçi 
Fréudent de l'lcndémie Suinr: Crorçges 
au Collège Francais de da Suinte-Farnlle 


TRIAL - LIBAN 


Adresse de Monsieur le Docteur Lotfi 


Monsieur l'Inspécteur, cher Maître et Ami, 


Le titre d'Officier d° Académie. que vient de vous ac- 
corder le Gouvernement Français, les Palmes que vient de 
déposer en 800 NOM, sur votre poitrine, le digne représentant 
de la France, Son Excellence le Comte du Paty de Clam, 
sont la légitime récompense dûment méritée, de toute une vie 
de dévouement et d'abnégation au service de l'instruction. 
Depuis plus dé 40 ans, voire seul but dans la vie. vo seuls 
SOUCIS, Vide éllorts Le tendent qu'à inculquer ‘dans Le CÉTYFEAT 
de ln jeunesse les bons principes et Le savoir, d'abord an 
Lollère Patriarcal. ä l'1 Divergité Saint-Joseph de Bevroutlh 
où y a eu l'honneur et la fierté de smivre vos COUTS, enguilé 
dans ce bel et vaste établissement. dans ce Collège Français 
de la Sainte-Famille, des Frères des Ecoles Chrétiennes auquel 
nous tous, habitants de Tripoli et du Liban-Nord devons la 
plus vive gratitude; car, tous nous y avons puisé le lait sub- 
stantiél, fondamental de notre éducation et de notre instruction. 
Le Collège ancienne maison composée de six chambres, 
habitée par le regretté Consul de France, Monsicur Blanche, 
— fondé Par un des plus vaillantis disciples de St, Jean Baptiste 
de la Salle, le Frère Odilon. d'heureuse mémoire. ne fail que 
s illustrer, grâce à la sage initiative. à l'initiative rare de son 
«1 distingué Directeur, mon ami, le Très Cher Frère Octave 
Laurent ét à ln compétence de és dévonés collèeues et 
collaborateurs. 

Le Couvernement de la Répoblique Francaise n voulu 
HILEBI récompenser en vous, étant l'aîné — toute une famille 
FCCONTLE depuis des siècles PUUr #0 altachement cl 50 dé 
vouement à la France. Kesserwan, Bevroutlh. Lopoli, le Liban- 
Nord savent ce que l'édifiante famille F: œury a fait depuis 


lé AVIIT siècle jusqu’à nos jours pour la cause francais 


tous nous savons cé que vous, Joseph Fakhoury, ce que mon 
camarade et ami, Monseigneur Arsène Fakhoury, ce que mon 
an, Monsieur Louis Fakhoury, tous nous savons la propagande 


que vous faites pour l'influence française. C'était justice de 


récompenser tant de zéle : ET, je souhaite que LES Palmes 


leuriés. qui déja ornent voire grand cœur soient bientôt, 
soient incessamment. sanchihèées par l'heureux voisinage d'une 


CFOIX, celle de ln Lévion d' Honneur. 


Docteur LOTrI 
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sacrifice, mais aussi en mème temps toute de félicité et de récompense. 


De peine et de sacrifice ; car, ce n'est pas sans efforts, sans soucis, sans 
veilles, sans privations qu'on peut corriger les devoirs, qu'on peut pré. 
parer Ses cours, ses conférences , en un mot , qu'on peut redresser les 
nombreuses et si fréquentes erreurs de la jeunesse. 
Da félicité; car, chacun d°s succés de chacun ds: nous inondais 
otri cœur d'allégresse ec illuminait vos vaux ds joie. 
De’récompense : car,c'enest une et une glorieuse que de voir bril- 
ler comme autant d'astres au firmament du Liban, à celui de la Syrie, 
celui de la Palestine, à celui de l'Egypte; à celui de l'Irag, à celui de 
tout cé Froche-Orient, vos élèves : deux Présidents de la Républicue 


libanaise : Charles Debbhas et Ennile Eddé : un sénateur égvptich, An- 
tone Gemayel; tant d'excellents ministres, d'éloquents députés, de con- 
SCIeNCiEUXx AVOCAtS et magistrats, d'érudits ingénieurs, de dévoués médecins. 
Et si l'humble, le plus humble de vos élèves, celui qui par une 
ironique coincidence vous adresse en ce moment la parole, est obscur, 
il constitue la seule exception quine fait comme tcujours que confirmer 
la règle. 
Si cet humble élève pe t Né sait concéntrer en quelques 
gouttes tous ces “céans de sentiments QUE Apitert aujourd'hui les cœurs 
brables disciples , si ce plus humble élève 
TÉLNT en sul bouquet toutes ces fleurs 
que tendént vers vous léurs mains pour vous les offrir 
trouve forcément dans l'obligation de se contenter de vous dire, en 
déclarant franchement sa conlusiéon, un simple mers et de vous souhai- 
cer la plus longue vie pour lé plus grand bien de notre chére jeunes- 
se er pour celui de notre cher Liban . 
Ï 


Joseph Fakhoury, merci 


Tripolisle 12 Juin 1938 Dr,l. Loifi 
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LES FRÈRES DES ÉCOLES CHRÉTIENNES 


PROCURE DO DISTRICT 


DE SYRIE - PALESTINE 
“— 


104, Bur Gouraud 


sul 1 L 
BEYAOUTH - LIBAN eyrouth, Li 


de 


Mon Cher Monsieur Joseph Fakhoury, 
"unis ma voix à celles dé vos nombreux amis fl admirateurs 
votre promotion au d' Officier d'Académie, 
Cette distinction est une juste récompense accordée à Vos mérites, 
Personne n° ignore l'impulsion que vous avez donnée aux études 
arabes dans les Collégs qui ont ls monheur d 
est en connaissance de caus que JE 
à la tte des études arabes dans notr: Collèg 
a 


# procédés dont Ou 


pendant six ans 
l'excellence dés 
l'excellence des ps 


w”li. J'ai pu apprécier pa moi-même 
belles-Lettres 


Depiree Four nertectionn '°T VOS CICVES Gas l'CEUGE des 


CI] | à € 
Aus bien, mot À ce bon 
à pleines MARS MÉ de ÉrctiNer, et CEST 4 
amis vons adressent leurs congratulations pour 
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GISTAICT DE SYRIE LIBAN PALESTAE 
203, Rue Goursud : BEFROUTH 


Mon cher monsieur Fakhoury, 
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Lorsqu une élite de L HEUE date SE PÉUNIL pOur célébrer, dans 
un hommage d admiration, un des Sens et us QUAI, EC ccom- 
PE une action louable, 
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un un récal pour l'esprit 


Avec ui passe Comme Île VOLE, qu' illustrent de nombreux tra 


VAUX d éruditron, FOUS pouver FUHIS rendre IF LEE E FUTE d avoir En 


Servi les Lettres Arabes et mérité de la Jeunesse Lihar 
ici les sincères félicitations d'un ami qui à pour vous [a 
plus profonde estime. 


Mes lélicnations vour [a éroix du Mérite libanats. 


Fré. Léonce Emile 
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ALI KENAN 
INGÉNIEUR CIVIL DES MINES 


Qérceteer du Servi e des Eau de Trigell 


Eripoli { Cibuan fe 15 Juin 
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Mon Cher Maitre, 


j'ai vivement regretté de n'avoir pu assistér à la belle fre 
d hier, au rang de vos nombreux amis et admirateurs dont je suis. 

Veuillez trouver ici l'expression du bonheur que jé ressens à 
votre double promotion, hommage 51 mérité à votre inlassable dévoue- 
ment au forissement de la belle langue arabe, et à l'immense œuvre 
vous fur donné de réaliser. 

Veuillez croire, mi Maître, à l'assurance de ma haute 
ocnsidération, 


ALI KENAN 


DANS LE MÉRITE LIBANAIS 


Au cours d’une belle cérémonie organisée dimanche dernier au 


li, M. Fauzi Ramadanc, aïmacam, à remis à 
M. Joseph Fakhoury, inspecteur des études arabes, la médaille du Meri- 
te Libanais qui ui est décernée par le Couvernement, 


M. Ibrahim Munzer, député du Mont Liban; a prononce un 


discours où il a dit les mérites de 


Fakhoury M. Æreik à déclamé 


un poème vivement applaudi 


Nous saisissons l'océasion pour présenter 4 M. Fakhoury, 


félicitations pour cette distinction n 


LE JOUR 


DANS LE MÉRITE LIBANAIS 


Nous félicitons Joseph akhoury a qui M le Président 
République libanise 4 décerné le Mérite Libanais de %e. classe, en recon- 
naissance des Ser,ices qu'il a rendus à la langues ét aux lettres 
Pendant 40 ans passés dans des établissements scolaires de Beyrouth et 
de Tripoli, en tant que professeur et directeur des études de cette langue 

M. le Caïmacam de Tripoli lui a remis, au nom du Gouverne- 
ment, le Mérite libanais, dans une sance littéraire qui à groupé, 
dans la Cour du collège des Frères des écoles chrétiennes de cette ville, 
l'élite de la socitté tripolitaine, à laquelle ont participé dés orateurs et 


poëtes, qui ont félicité M. Fakhoury de cette distinction honorifique. 


LA SYRIE 


DANS LE MÉRITE LIBANAIS 


Nous présentons à M, joseph Fakhoury nus vives félicitations 
pour la distinction honorifique dont il a été l'objet de la République 
libanaise, qui a bien voulu lui décerner le Mérite libanais de %e classe 
en récompense des services qu'il 4 rendus à la langue arabe au cours de 
sa longue carrière exercée comme prolesséur et directeur des études 9ra- 


bes, dans des établissements scolaires de Hévrouth et de Tripols, 


Dans une séance littéraire renne au collège des Frères des Ecoles 
Chrétiennes à Tripoli, M. le Caïmacam de Tripoli a remis à m. Joseph 
Fikhoury, au nom du Gouvernement, le mérité libanais de 2e. classe, 
distinction qui lui a valu les chaleureuses félicitations de ses amis. poètes 


ct Oraleurs, QUI Ont pris part à cétts séance. 


VOICI 


La | Le ns 


L Le 


Fr = 
=) es mt Si 


" In | Mi F 
hu émmmér | bu e nine 
br æ; 


. _ : 


SAHADE &IRMAO 


Kariado Sortimento de Miuderzas em garal 


ri “ n 


(h ÿ | | CE | s, L 
Fi ARTE, mr # nl # Bi s'ails are à ve Lace j 


“fl {| ñ & Il an 
yann dlall ai dl à 
Es, os # 


FF 


ï 


Lis L } FE le*| 
| | Lu, | 
Y eu Eee 


LR | 
. 1 


cet] 51 


 * 


w, 


Si 
les LL 


EL 
un A | 


[haha 4 


RD PT QU RG mr 


Pire L'ébi 


È at 


